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Monsieur le Directeur du Bureau du 
Développement des Télécommunication de 
l’IUT  
 
Monsieur le Président du GILF 
 
Monsieur le Président du GSR et Directeur 
General de l’ARTP,  
 
Madame la chargée des Relations Publiques 
de GSM Association 
 
Mesdames et Messieurs les représentants du 
secteur public, 
 
Mesdames et Messieurs les représentant du 
secteur Privé, 
 
Chers invites et participants   , 
 
 
L’organisation  à la veille de chaque GSR 
d’un FORUM MONDIAL DES CHEFS 

D’ENTREPRISES DU SECTEUR DES TIC est 
devenue une tradition à laquelle notre pays 
a souscrit volontiers eu égard au rôle 
important conféré au secteur privé dans nos 
politiques publiques. 
Le rôle éminemment stratégique des TIC, 
comme rappelé fort justement dans  
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un rapport de la Banque Mondiale Intitulé 
« Information and Communications for 
Development: Extending Reach and 
Increasing Impact » n’est plus à 
démontrer.  
 
Ce rapport estime qu’une hausse de 
10 points du pourcentage du nombre de 
connexions Internet à haut débit 
s’accompagne d’un surplus de croissance 
économique de 1,3 point. 
 
Certes il ne sera pas question uniquement 
de l’accès internet  lors de vos travaux mais 
d’une vision plus large sur l’avenir de 
l’industrie des Services TIC pour rester dans 
l’esprit du GILF. 
 
Notre pays est très fier d’accueillir cette 
plateforme d’échanges neutre où les 
Membres de Secteur de l'UIT-D peuvent 
partager leurs vues avec les décideurs et les 
régulateurs sur les grands problèmes 
auxquels est confronté le secteur des TIC. 
 
Il est heureux aussi de constater au regard 
de votre agenda de travail que les questions 
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qui seront débattues mettront l’accent tout 
particulièrement sur la réduction des 
obstacles aux investissements dans les TIC 
dans les pays en développement et les pays 
les moins avancés. 
 
Investir la question du financement des TIC 
reste une préoccupation majeure dans la 
définition des politiques publiques pour le 
développement.  
 
Convenez avec moi que si l’Etat a la 
responsabilité de mettre en place le 
dispositif législatif et règlementaire devant 
encadrer les services TIC, le secteur privé 
que vous représentez devrait être à l’avant-
garde de la réflexion et des propositions 
innovantes pour qu’ensemble nous puissions 
trouver les meilleures réponses. 
 
La question du financement des TIC est à 
placer dans un contexte plus global du 
développement et particulièrement celui du 
continent africain. 
Tous les indicateurs de développement que 
ce soit le Doing business, l’indice de 
Développement humain (IDH) insistent sur 
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le rapport entre le niveau d’appropriation 
des TIC  et le niveau  de développement. 
 
Concernant l’Afrique, les prévisions relatives 
au secteur des TIC et Telecom invitent 
certes à l’optimisme mais aussi à la 
vigilance. 
Le dernier rapport 2010 de l’IUT sur le 
développement des télécommunications/TIC 
dans le monde et qui porte sur un examen  
à mi-parcours du suivi des objectifs du SMSI 
indique ce qui suit :  
« Dans de nombreux pays en 
développement, plus de la moitié des 
ménages vivant en milieu rural 
disposent d'un téléphone mobile, mais 
très peu ont accès à l'Internet ». 
 
Les thématiques mentionnées  dans le 
programme du GILF renseignent sur la 
volonté du secteur privé de s’investir aux 
cotés  des gouvernements, de l’IUT afin de 
trouver des solutions à formuler en 
recommandations destinées au GSR. 
 
Au Sénégal, le chef de l’Etat son Excellence 
Maitre Abdoulaye WADE accorde une place 
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de choix aux TIC et au rôle du secteur privé 
comme moteur de la croissance et j’allais 
dire du développement numérique. 
 
Le gouvernement du Sénégal que j’ai 
l’honneur de représenter ici est à votre 
écoute et s’engage à appuyer les 
recommandations qui découleront de vos 
travaux. 
 
Pour conclure, Permettez-moi ici de réitérer 
de nouveau au nom du gouvernement du 
Sénégal notre plaisir d’avoir à abriter vos 
rencontres et nos sincères remerciements à  
l’IUT d’avoir choisi notre pays. 
 
Tout en vous souhaitant plein succès à vos 
travaux je déclare ouverte l’édition 2010 du  

 
« FORUM MONDIAL DES CHEFS 

D’ENTREPRISES DU SECTEUR DES TIC» 
 

MERCI POUR VOTRE AIMABLE ATTENTION 


